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LES MISSIONNAIRES BELGES EN AFRIQUE CENTRALE, 
FIN 19E-20E SIECLE 

L'Evangelisation: pas un monde a part(*) 
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Histoire de la colonisation et des missions Catholiques 
au Congo-Zaire 

SUMMARY: BELGIAN MISSIONARIES IN CENTRAL AFRICA, AT THE 
END OF THE 19TH AND IN THE 20TH CENTURY. EVANGELIZATION: 
NOT A WORLD APART. 

This contribution is an attempt to define in rather general 
terms the field in which Belgian catholic missionaries were 
active in Central Africa at the end of the 19th and in the 
20th century. It is not an acceptable synthesis, but rather a 
"tour cf' horizon". The image of the missionary is examined as a 
cons is tent whole as well as in its different aspects, such as 
teacher, medical agent, social worker and researcher. The 
relation between the mission on the one hand and the whole 
community life on the other appears as a central issue. 

KEYWORDS : Belgian catholic missions, (Belgian)Congo, Ruanda­
Urundi. 

Le cadre 

Delimitation du sujet ces quelques reflexions ne prennent 
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pas en consideration les quelques traces pre-beiges de la 
premiere vague d'evangelisation dans l'ancien "royaume du 
Congo", ni l'apport quantitativement peu important des 
missionnaires protestants beiges a la deuxieme vague, c'est­
a-dire la mission "moderne" des 19ieme et 20ieme siecles. 

Ou cet article puise-t-il done sa substance : 1· unite, c.q. la 
diversite toujours incomprises de l'Eglise catholique romaine 
au Congo/Zaire et au Ruanda-Urundi/Rwanda et Burundi, dans 
le contexte des rapports etroits entretenus par la Belgique 
avec ces contrees d'Afrique Centrale, a partir du dernier 
quart du 19ieme siecle et de la premiere guerre mondiale 
respectivement. 

L'etablissement des premieres missions au Congo date de 
1880, toujours a l'epoque ou le roi Leopold II fait ses 
premiers pas vers 1 • Etat Independant du Congo. Ce n ·est que 
quelques annees apres la reconnaissance internationale de ses 
ambitions ( 1884-1885) que le mouvement missionnaire se met 
veritablement en marche, d'ailleurs sous son impulsion. Le 
Souverain opte surtout pour des missionnaires beiges et 
catholiques. La creation du Vicariat Apostolique du Congo 
Independant en 1888 en est le premier resultat important. II 
est con fie a une congregation d · origine vraiment beige 
(flamande), celle de Scheut, et comprend la quasi-totalite du 
territoire, a !'exception de deux franges a l'Est du pays 
situees le long des lacs Tanganyika et Kivu, et, plus vers le 
nord, le long du lac Albert. Ces zones ayant deja ete confiees 
a la Societe des Missionnaires d'Afrique (communement 
appeles les Peres Blancs). 
Celle-Ci, d'origine fran~aise, ne subsiste que grace a une 
"belgicisation" de ses effectifs. A !'initiative explicite du roi, 
toute une serie d'autres Ordres, Congregations, Instituts de 
pretres, soeurset freres acceptent peu a peu des taches 
missionnaires au Congo. Le Vicariat susmentionne est partage 
entre les Jesuites ( 1893), les Pretres du Sacre-Coeur ( 1897), 
les Premont res ( 1898). les Redemptoristes ( 1899), etc. 

La premiere mission de I 'Urundi date deja de 18 79 ; celle du 
Ruanda, par centre, de 1900, soit +/- 20 ans plus tard. En 
1912, le Ruanda et l'Urundi forment un seul Vicariat (Kivu I); 
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celui-ci sera divise en deux en 1922. O'autres repartitions 
auront lieu par la suite. Le champ d'evangelisation catholique 
y est fortement domine par les Peres Blancs. La competence 
beige sur ces territoires ne date que d'apres la premiere 
guerre mondiale. Elle est celled 'un mandataire, et non d 'une 
metropole vis-a-·vis d'une propre colonie, tel que ce fut le 
cas pour le Congo. Dans cet optique, ii est a remarquer qu'en 
date du 30 juin 1959, la proportion des pretres non beiges, 
par rapport a la totalite des missionnaires-pretres au Congo 
(2308). n'est que de 1 sur 5, tandis que celle du Ruanda­
Urundi s 'el~ve a 1 sur 3 ( 113 sur 338) (chi ff res calcules sur 
base de l'Annuaire Catholique 1960-1961). 

En novembre de la meme annee, la "mission" deviant une 
"Eglise locale" avec une hierarchie propre, divisee en six 
provinces ecclesiastiques au Congo (Leopoldville, 
Coquilhatville, Stanleyville, Bukavu, Luluabourg, 
Elisabethville). ainsi qu'une pour le Ruanda (Kabgayi) et une 
pour le (B)Urundi (Kitega). L'independance politique est, ace 
moment-la, imminente. Le Congo, le Ruanda et l'Urundi 
suivent aussi leur propre voie dans !'organisation de l'Eglise. 
La derniere conference commune des super1eurs 
ecclesiastiques et reguliers du Congo beige et du Ruanda­
Urundi (la cinquieme de ce genre depuis 193 2, etant basee sur 
une vieille tradition au Congo) a lieu en 1956. 

Quelle image ? 

II ne nous semble pas encore possible de presenter une 
synth~se acceptable des actions des missionnaires dans le 
contexte sommairement esquisse. Quelques tentatives ant 
~te entreprises dans ce sens, mais elles ~taient bas~es sur un 
nombre restraint de monographies et des recherches 
d'archives largement insuffisantes par rapport au grand 
nombre d'ordres, congregations et instituts (l'Annuaire 
Catholique de 1960-'61 mentionne un grand nombre d'entites 
proches parfois, ii est vrai, l'une de l'autre, issues de maisons 
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L'abbe Stefano Kaoze et boy-scouts. L'abbe Kaoze etait 
le premier pretre congolais, ordonne en 1917 (mort en 
1951) • 
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beiges : 37 entites de pretres, 9 entites de freres et pas 
mains de 89 entites de soeurs !). Le caractere tres 
fragmentaire du memorial edite a !'occasion du centenaire de 
la cleuxieme vayue cl'evariyelisation au Congo-Zaire (1880-
1980), est symptomatique de cette situation. Ce qui est aussi 
caracteristique, c'est le manque regr·ettable cl'un ban vade­
mecum tel que celui redige par Cecilia Irvine sur les Eglises 
prutestantes. Nuus nous µennettons tout de m@rne de ceder 
a la tentation de faire un tour d'horizon, passant en revue 
les charnps d'activite du mis~ionnaire. Nous y joignons 
quelques reflexions et questions pouvant aider a relever la 
coherence entre ses multiples visages. 

En revenant a f'Annuaire Catholique 1960--61, nous constatons 
que les statistiques qui y sont publiees (emanant de la 
Delegation Apostolique) ant globalement trait aux secteurs 
suivants : ('implantation, le personnel, les categories de 
population en rapport avec la situation religieuse, 
I' enseignement et les oeuvres sociales. 
Qu'est-ce qu'elles revelent, ces statistiques? Deja quelques 
indices du champ d'action se laissent entrevoir. Apres un 
aper~u des points d'implantation, ii y a, en premiere 
instance, les resultats quarrtitatifs de !'oeuvre de 
conversion: d'abord la situation du personnel indigene (pres 
de 600 pr~tres noirs, environ 1700 freres et soeurs. plus de 
4000 grands et petits seminaristes, et pres de 25000 
catechistes), et ensuite la carte de napar·tition religieuse de 
la population (dont ii ressort notamment que pres de 8 
millions d'Africains, sur une population ylobale de t 18.800.000 
sont, soit catechurnenes, soit catholiques par· bapteme) avec 
une attention particuliere pour les bapt~mes, les 
communions pascales et les rnariages. 

Le deuxieme valet important cle cet annuaire couvre les 
efforts d'instruction de la population, dont ('accent est 
inevitablement mis sur l'enseignement primaire. 

En troisieme lieu, vient le large denorninateur des oeuvres 
sociales dont font partie les soins medicaux et ('assistance 
aux personnes du troisierne age et aux orphelins. 
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Nous ne voulons pas nous arr~ter aux chiffres assurement 
impressionnants, bien qu'une analyse statistique de ces cent 
dernieres annees serait sans doute interessante. Notre 
objectif sera plut8t d'explorer le terrain d'action du 
missionnaire (dans toutes ses variantes, tels que pretres, 
freres, soeurs). 

Hormis l'evangelisation dans le sens strict du mot, 
l'enseignement et les soins de sante sont les domaines les plus 
importants auxquels le travail missionnaire est associe. 
L'evangelisation dans son sens strict, etant a definir comme 
la transmission de la verite de la foi et de son etiquette 
morale. Cependant, un telle juxtaposition de t~ches est 
depourvue de sens. En effet, ses engagements dans les 
domaines "temporel_s" resultent togiquement de la tache 
initiale qui tui a ete assignee, notamment la construction 
d'une societe impregnee de la doctrine et de la pratique du 
christianisme. !Is sont plus qu'un "simple complement" de sa 
"fonction originelle". Its y sont lies de fac;:on indissociable. 
Dans cet optique, le terme "royaume Chretien" peut etre 
utilise clans une perspective tres large : depassant du point 
de vue geographique les circonscriptions de missions 
auxquelles ii a ete applique jusqu'a present, et, sur le plan du 
contenu, plus large qu'une structure de pouvoir politique 
(pour laquelle la constitution d'un tel royaume autour de 
!'elite Tutsi peut servir de "modele"). 

Quoique la creation d'une Eglise locale propre puisse etre 
definie comme le but supr@me de la mission, cet objectif ne 
peut pas signifier un isolernent par rapport a la vie 
communautaire de la societe. Elle doi t, par centre, et re 
comprise en termes du "ferment qui impr~gne tout et taus". 
Pour le missionnaire finalernent, coloniser et evangeliser 
doivent poursuivre les m~mes buts. Autrement dit, ii utilisera 
toute voie qui lui permettra de realiser son objectif et 
personne ne pourra lui faire emprunter un chemin detourne. 
Ce sont du mains ses ambitions. L 'etude du mouvement 
missionnaire consiste precisement cl delimiter, en termes 
concrets, quel modele d'individu et de communaute est 
envisag~ et ta maniere dont evoluent les tentatives en vue de 
la r~alisation de ce modete. Regardons maintenant de plus 
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pres quelques facettes de !'image. 

L 'instituteur 

Celui qui veut s'ingerer dans un mode de pensee comprenant 
un reseau de forces interactives, ou les "sorciers" et les 
voyants jouissent d'un grand prestige et otJ l'epreuve du 
poison constitue le crit~re de jugement, ne peut qu'opter 
pour le domaine d'un enseignement elementaire, qui donne 
une "idee correc te" des forces de la nature tout en 
expliquant des phenomenes tels que la maladie et la temp~te. 
De plus, si dans le ·milieu des missions m~me ou ailleurs des 
emplois sont crees, offrant un grand attrait materiel , un 
statut social interessant, un role influent dans !'elaboration 
des decisions sociales, ii est opportun d'y preparer des 
jeunes catholiques, comme fers de lance des temps nouveaux. 

L'enseignement est done sans aucun doute un element 
essentiel dans la strategie de !'oeuvre missionnaire : comme 
condition de base pour la transmission de la foi ; comme 
milieu pedagogique ; comme pant vers un bien-@tre socio­
economique, facteur de stabilite et d'attrait; comme voie 
vers une orientation intellectuelle plus riche dans des 
affaires metaphysiques et profanes. Dans le contexte 
colonial la mission catholique a cherche et obtenu d'ailleurs 
I' occasion d '@tre presente dans le secteur de I' enseignement 
ou et quand elle le jugeait necessaire. 
L'accentuation permanente d'un enseignement de base aussi 
rarnifie que possible ainsi que !'attention - de date plus 
recente - portee a l'enseignernent sacondaire et superieur 
destines a une elite en sent les manifestations concretes. 
La formation cle collaborateurs indigenes (catechistes­
enseignants, seminaristes) organisee tres t6t, permettra au 
futur developpement cle l'enseignernent d'acquerir une 
grande experience. 
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L'agent sanitaire 

Le souci de la sante publique peut creer, du mains dans le cas 
d'un resultat positif, des relations de confiance. De plus, le 
missionnaire y voit un moyen de prouver la superiorite de la 
medecine face au guerisseur et de contester son monde 
spirituel. 
II y trouve la voie pour etre present aux moments cruciaux 
de la vie, durant lesquels la question du sens de la vie et de la 
mort se pose de fac;:on intensive. Enfin, le souci de la sante 
publique est evidemment indispensable pour maintenir un 
peuple sain et vigoureux. 
Les missions catholiques ant, sans conteste, marque le 
secteur medical de leur empreinte. Leur r61e dans ce domaine 
est base principalement sur le grand nombre de leurs points 
de contact avec la population indigene (pour observation et 
traitement), et sur 1'€mergie qu'elles parviennent a susciter 
dans la metropole (par exemple "L'Aide Medicale aux Missions" 
et la FOMULAC). 

Le travailleur social 

Le terrain d'action des missions ne se limite pas au monde de 
l'enseignement et de la sante publique. II s'etend aussi a un 
reseau de services, qui sont souvent qualifies de "caritatifs" 
(comme le sont les soins medicaux), mais qui doivent 
egalement etre evalues du point de vue de !'emancipation 
socio- economique et politique. Les nombreuses 
interventions des missions dans les domaines de l'aide sociale, 
de la defense sociale, du comportement des gens en tant que 
producteurs et consommateurs, sont tout a fait conformes <} 

leur objectif de base. 

Leur option 
(restreinte,) 

pour le mariage monogame et la famille 
independante et nombreuse, les induit a 
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stimuler l'epargne familiale qui devra se substituer a la 
solidarite du clan. Leur option pour des groupes travailleurs 
stables et pour des milieux pedagogiques protecteurs sous 
leur surveillance stricte (nouvelles formes de controle social) 
explique par exemple !'accent mis par plusieurs 
congregations sur I 'agriculture et sur les petites industries 
artisanales ainsi que leur crainte pour des concentrations 
commerciales et industrielles. Ceci explique aussi le grand 
nombre d'initiatives prises pour meubler Jes loisirs des 
travailleurs et pour favoriser !'action catholique. Leurs 
interventions dans "le monde" resultent aussi de leur volonte 
d'etre presentes la ou de nouveaux espaces s'ouvrent pour 
les autochtones, pouvant constituer une menace du point de 
vue ideologique ou moral ou offrant des perspectives 
d'avenir pour impregner des ideaux catholiques le plus grand 
nombre de domaines de la vie en communaute. Leurs 
initiatives dans le monde de la presse publique tant ecrite 
qu'orale (basee sur une tradition d'imprimerie et d'edition 
deja existante mais de caractere plus interne) sont 
notamment le resultat de ces considerations. C' est dans le 
m~me contexte qu'il faut situer la formation suivie des 
employes et des ouvriers des industries (jusqu'au climat 
syndical, a la recherche d'une doctrine sociale adaptee) ainsi 
que l'encadrement des "evolues" dans une perspective 
d'emancipation politique. 

Le chercheur 

Dans les domaines susmentionnes, les missions ne se limitent 
pas au role de propagateurs sur le plan des idees et de la 
pratique. Elles ne le peuvent d'ailleurs pas, car de nouveaux 
defis suscitent de nouvelles reponses. Leur contribution sur 
le plan scientifique (depuis les resultats d. observation 
jusqu'a la veritable elaboration theorique) est important 
dans plus d'un domaine: du Jardin d'essai du Frere Gillet s.j. a 
Kisantu, en passant par la geographie humaine et physique, 
jusqu'a la linguistique et la litterature, l'histoire, 
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l'anthropologie, etc. II suffit de se referer au groupe du 
perioclique · Aequatoria' (qui a d 'ailleurs ete repris 
recemment apres une inten-uption, et ce, toujours avec la 
collaboration de l'infatiguable Pere Hulstaertl et aux 
publications du milieu de Lovanium. Et serait-il possible 
d'ignorer !'oeuvre clu Pere Tempers ? Les questions et les 
reponses qui y sont soulevees, se rapportent essentiellement 
a r · evangelisation. 
Elles touchent cl'ailleurs la problernatique qui se cache 
derriere les statistiques susmentionnees : qui est "cet" 
Africnin qui doit etre sensibilise pour 4uel message? 

Des questions relatives a I' inculturation du christianisme 
surgissent cles lcs premiers contacts et elles sont 
progressivement posees de fai;on plus systematique (deja 
manifestement dans les ann~es '20). Par la suite elles sont 
reprises et approfondies par les eglises locales sous forme 
d'une intense auto-interrogation. II s'agit ici de concepts 
aussi divergents tels que Dieu, anc~tres, liturgie et rituels, 
polygamie, dot, fetiches et statues de saints, ... 

Pas un monde a part 

Les missionnaires se sont frayes un chemin dans taus les 
domaines que nous avons sommairermmt effleure et dont les 
aboutissements sont sans doute insuffisamment explores. 
L'oeuvre realisee par les rnissionnaires est la resultante des 
souhaits et possibilites, dans le jeu des relations entre blancs 
et noirs, ces derniers etant plus que des recipients passifs 
et reagissant tout sauf de fa~on monolithique. Dans le milieu 
europeen aussi, ii existe des divergences entre les trois 
piliers souvent cites que sont !'Administration, la Hission et 
les Int~rets economiques prives. N'oublions pas non plus les 
differences existant au sein meme de chacun de ces piliers. 
L~ oti les souhaits divergent, la particularite remonte a la 
surface. Signalons quelques cas a titre d'exemples. 
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A l'epoque pionniere des Peres Blancs au Haut-Congo, on 
reproche souvent a Mgr. Roelens d'y creer un fief, reproche 
qu'il renvoie d'ailleurs constamment a !"'Administration 
franc-ma~onne". En 1904, les plus hautes instances de l'Etat 
rejettent la proposition faite par les Peres Blancs - se 
rappelant ce vieux concept "cuius regio, illius religio" - qui 
vise a creer une ecole speciale pour les fils de chefs de tribu. 
De pareils conflits d'influence - car c'est bien de cela qu'il 
s'agit - se produisent regulierement. II en est ainsi par 
example dans le secteur medical, lorsqu'en 1910, pres de 
Baudouinville, des peres et un medecin au service de l'Etat, 
nomme par ailleurs un "nihiliste russe", se disputent des 
patients. La grande discorde publique a propos des fermes­
chapelles des pares Jesuites dans leur premiere phase 
d 'expansion - on parlait de "petits eta ts dans l'Etat" - est 
du meme ordre. La proposition controversielle formulae par 
le Scheutiste Mgr. Van Ronsle lors de la seance de la 
Commission pour la Protection des Indigenes en 1919 : "que 
l'effet de la colonisation soit porte davantage, voir meme 
avant tout, sur le developpement de !'agriculture entreprise 
par les families indigenes individuellement aux environs de 
leurs foyers" (cela a l'epoque OU le developpement industriel 
prend de l'essor !)doit 3tre situee dans une perspective si 
large que celle de !'orientation generate du developpement 
socio-economique de la colonie du Congo. Quant a 
l'enseignement, ii suffit de mentionner les tensions dans les 
annees '50 entre les missions et le Ministre des Colonies, 
contrastant violemment avec !'esprit d'entente de la 
Convention conclue avec le St. Siege en 1906 et des 
conventions scolaires des annees '20. Enfin apres 
l'independance, lorsque le President Mobutu affirme dans la 
premiere moitie des ann{!es '70 qu'il n'y a qu'une seule 
autorite qui compte dans les affaires profanes, l'Eglise 
zairoise procede a une reflexion fondamentale sur 1 ·ensemble 
des t~ches temporelles qui lui ant ete leguees. 

Cette derniere allusion aux developpements recents indique 
aussi le nouveau cadre dans lequel les missionnaires etrangers, 
y compris ceux de nationalite beige, travaillent dans les 
jeunes Eglises locales de l'Afrique centrale. La direction de 
celles-ci est reprise en grande partie par une hierarchie 
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africaine. Les options de la problematique de l'inculturation, 
du jeu des relations entre les groupes ethniques et sociaux 
(par exemple les sensibilites Tutsi-Hutu au Rwanda et au 
Burundi), du modele de vie communautaire dans le sens large 
du terme, sont en premier lieu trad~es par des leaders 
africains de l'Eglise. Le missionnaire blanc est devenu leur 
cooperant et sa patrie n'est plus la metropole. Cependant 
dans beaucoup de questions que son Eglise lui pose, ii 
reconnaitra celles de sa mission. 

NOTE 

(*) Une premiere version a ete publiee, en neerlandais 
(malheureusement pas tout a fait conforme au 
manuscritl. dans "Belgen Overzee, 150 jaar 
verwezenlijkingen in de Derde Wereld". catalogue d'une 
exposition organisee sous le meme titre par l'Union 
Royale Beige pour les Pays d'Outre-Mer et l'Europe Unie, 
1985. La traduction dans le catalogue fran~ais de la 
m~me exposition presente de graves defaillances. 
L'Union a eu la bienveillance de prendre soin d'une 
nouvelle traduction, qui a servi de base pour le present 
article. Nous avons profite de sa publication en Afrika 
Focus pur reviser la premiere version. Nous tenons a 
remercier d'ailleurs nos amis de l'AVRUG pour leurs 
precieux conseils. 

SOURCES/BIBLIOGRAPHIE 

Ce "tour d'horizon" est essentiellement le resultat <ie nos 
recherches aux archives (sources non publiees/publiees) de 
plusieurs congregations missionnaires (surtout les P~res 
Blancs, les Peres de Scheut, les Jesuites, les Pretres du 
Sacre-Coeur, et les Freres des Ecoles Chretiennes - pour la 
plus grande partie ~ Rome) et de l'ancien Ministere des 



- 112 -

Colonies (Bruxelles). Nous avons eu l'ocassion d'en presenter 
ailleurs plus en detail un nombre d'elements sur lesquels se 
fonde la presente approche globale. 

En plus nous sommes certes inspires par des etudes comme 
cell es de F. RENAULT, R. HEREMANS et G. MBONIMANA (sur les 
Peres Blancs). E. LAVEILLE, K. SCHOETERS, L. DENIS, G. 
CIPARISSE (sur les Jesuites), M. STORME et L. ANCKAER (sur les 
Scheutistesl, M. KRATZ (sur les Redemptoristes), L. VERBEEK 
(sur les Sal~siensl, etc. 

Quelques oeuvres ou contributions generales de reference : 

E. DE MOREAU, Les Missionnaires Beiges de 1804 jusqu'a nos 
jours, Bruxelles, 1944. 

F. DE MEEUS et R. STEENBERGHEN, Les missions religieuses au 
Congo Beige, Anvers, 194 7. 

L'Eglise au Congo et au Ruanda-Urundi, Bull. de L'Union 
Missionnaire du Clerge, Bruxelles, 1950. 

Annuaire Catholique du Congo, du Ruanda et de l'Urundi, 
1960-61, Bruxelles. 

M. STORME, Missions Catholiques, in Livre Blanc I, ARSOM, 
Bruxelles, 1962. 

M.D. MARKOWITZ, Cross and sword. The political role of 
Christian missions in the Belgian Congo, 1908-1960, 
Stanford, 1973. 

J. PIROTTE, Periodiques missionnaires beiges d"expression 
fran~aise. Reflets de cinquante annees d'evolution d'une 
mentalite, 1889-1940, Louvain, 1973. 

I. LINDEN, Church and Revolution in Rwanda, Manchester, 19 77. 

F. BONTINCK, L'Evangelisation du Zaire, Kinshasa, 1980. 
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W. BLONDEEL, De (ir)relevantie van de missiegeschiedenis. 
Toepassing Kongo-Zaire., in A.V.R.U.G.-Bulletin, Gent.VII, 
1980, 3-4. 

J.A. THEUWS, Belgische Missionering in de negentiende en 
twintigste eeuw, in ARSOM, Bulletin des seances, Bruxelles, 
1980, Suppl. 1. 

L 'Eglise Catholique au Zaire. Un Siecle de Croissance ( 1880-
1980). Kinshasa ( 1981). 

J. CEUPPENS, Bloei en neergang van de confessionele pers in 
Zaire, In :Emmaus, Gent, 1984-3. 

G. DE BOECK, Les couleurs de Dieu ou le prisme missionnaire, in 
Zaire 1885-1985 : cent ans de regards beiges, Bruxelles, 
C.E.C., 1985. 

Pour ce qui concerne les traces protestantes, ii est conseille 
de se baser sur The Church of Christ in Zaire. A Handbook of 
Protestant Churches, Missions and Communities, 1878-1978, 
de Cecilia IRVINE. Indianapolis, 1978. 



Mgr Victor Roelens en pousse-pousse, visitant un village. 

Photo, 28-11-1937. Collection Peres Blancs, Varsenare 
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